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Révérence m'a envoyé de belles et amples lettres sur le 
sujet de saint Augustin par lesquelles vous me témoignez 
espérer beaucoup de lui. 

« Pour le dernier article des vôtres, il nous a été d'autant 
plus agréable qu'il nous est rare d'entendie de telles choses 
dans notre vallée dont la hauteur des montagnes qui l'en­
vironnent ferme entièrement le chemin ; il n'y a que l'amitié 
ou la pitié de notre misère qui puisse percer ces rochers 
pour nous dire quelques petits mots de consolation et cela 
encore assez rarement. Je crois que Votre Révérence l'a 
fait pour ce motif dont je lui suis beaucoup obligé et dont 
je l'en remercie très affectueusement. J'espère que ce ne 
sera pas pour la dernière fois avec le bon plaisir de votre 
R. P. Prieur (15) que je salue avec toute sorte de respect, 
lui demandant dans ma disgrâce sa protection et son 
secours; il sait bien mon innocence et je ne doute point 
qu'il se laisse fléchir à la prière d'un pauvre opprimé. 

« Enfin, mon Révérend Père, faites fort sur ma personne 
que tant que le bon Dieu me donnera les forces et la vie, 
je n'abandonnerai jamais l'ouvrage commencé et que je 
travaillerai de tout mon possible, c'est la seule chose que 
j'ai en ma disposition pour vous offrir en actions de grâces 
de votre bon souvenir que je vous prie de me conserver 
comme à votre, etc. » 

(15) Dom Benoît Brachet, prieur de Saint-Germain pendant le trien-
nat 1675-1678. 


